, LHOMME msan'r. .
A;r' Jezmex amans, é*c.

Tounum:u: du’ demon des vers,
Jeaime 4, rxmer, clest ma- fol:e, o
"Et chez moi ‘ce: petit travers

_ Sfaccorde avee ln-modestie: |

~ Au'sommet ‘du double cétean,

~ Pourva que dans la docte bande, -
Je sois.assis prés de Boileau, .
Yoﬂa tout ce que _]e demande. (61:.

Corl‘olen vmt—on de gens tttrés, _
- Qui non'contents de: leur richesse,
. Tous les'j Jours, ‘par:des veenx: outrés, -
Talmuent layeugle déesse ! ‘
A tout Tor déun's Sot parvenu
Ne croye7 pas que je pretende :
-Cent mille écus derevenu,

© Voila tout ‘ce que je demande.

Sivousen cr oyez les amans,

Tl neest point de femmes fidéles; :

" Ces messienrs sont trop ex1geans, '
Pour &tre heiireux anprés des belles: -
‘Une maitresse su doux maintien,
Nx tmp peme, ni trop grande, L
Qui_m¢aime séul et m‘aime bien,
Voild fout ce que-je demande. '

]Znnu}e, des festins pompeux
Dont 1étiquette est souverame,

Ot les mets les plus somptueux
Sont étaléd par cinquantaine, :
Pourvu qufavec c¢ing ou six plats, .
Jéaie 2 ma table un.peu friande,
Du hordeaux 4 tous mes repas,

. Voila tout ce que je demande.

Arms, Jouxssone ici bas, ;
- Car tot ou tard, il faut qu‘on meure;, -
Nous faisons tous les jours un pas

" Vers notre derniére demeure. .
_Sans trembler je verrai mafin,

Nullementje ne. l‘appréhende :
Cent ans pour falre le chemin,
Voila tout ce que je demande.




